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La bonne tenue du scrutin

Dans un moment crucial pour l'avenir politique du
Togo, avec le passage du pays de la IVème à la

Vème république, les citoyens ont une fois de
plus affirmé leur engagement démocratique en partici-

pant massivement aux élections législatives et régio-
nales qui se sont déroulées le 29 avril 2024. Avec un

total de 113 députés et 179 conseillers régionaux en jeu,
ces élections ont été le théâtre d'une démonstration im-

pressionnante de maturité politique.
Malgré les défis persistants et les tensions politiques

qui ont marqué l'histoire récente du pays, les Togolaises
et les Togolais ont fait preuve d'un sens civique exem-

plaire en se rendant aux urnes dans un climat de calme
relatif et de respect mutuel. Cette participation active

témoigne non seulement de l'importance accordée à
l'exercice démocratique, mais aussi de la volonté du peu-
ple togolais de contribuer à façonner l'avenir de leur na-

tion.
Les observateurs nationaux et internationaux ont salué

le déroulement pacifique du processus électoral, souli-
gnant la transparence et l'intégrité qui ont caractérisé

les opérations de vote. Des mesures ont été mises en
place pour garantir la sécurité des électeurs et assurer
le bon déroulement du scrutin, ce qui a permis aux ci-

toyens de s'exprimer librement et sans crainte.
En élisant leurs représentants au parlement et aux ni-
veaux régionaux, les Togolaises et les Togolais ont ma-
nifesté leur désir de voir leurs préoccupations et leurs
aspirations reflétées dans les décisions politiques. Les
défis qui attendent les nouveaux élus sont nombreux,

allant de la promotion du développement économique à
la consolidation de la paix sociale, en passant par la pro-

tection des droits fondamentaux de tous les citoyens.
Au lendemain des élections, il est impératif que toutes

les parties prenantes, qu'elles soient politiques, sociales
ou économiques, travaillent ensemble dans un esprit de
collaboration et de dialogue pour répondre aux besoins

et aux aspirations du peuple togolais. L'heure est venue
de mettre de côté les divergences et de s'unir autour
d'un objectif commun : bâtir un avenir meilleur pour

tous.
Les élections législatives et régionales du 29 avril 2024

resteront gravées dans l'histoire du Togo comme une dé-
monstration éclatante de maturité politique et de déter-

mination démocratique. C'est avec optimisme que le
pays entre dans une nouvelle ère, forte de l'engagement

et de la volonté de son peuple à œuvrer ensemble pour
un avenir prospère et inclusif.

Togo, quelle maTuriTé poliTique remarquable !
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Dans un moment crucial
pour l'avenir politique du
Togo, avec le passage du

pays de la IVème à la Vème répu-
blique, les citoyens ont une fois
de plus affirmé leur engagement
démocratique en participant
massivement aux élections légis-
latives et régionales qui se sont
déroulées le 29 avril 2024. Avec
un total de 113 députés et 179
conseillers régionaux en jeu, ces
élections ont été le théâtre d'une
démonstration impressionnante
de maturité politique.
Malgré les défis persistants et les
tensions politiques qui ont mar-
qué l'histoire récente du pays, les
Togolaises et les Togolais ont fait
preuve d'un sens civique exem-
plaire en se rendant aux urnes
dans un climat de calme relatif et
de respect mutuel. Cette partici-
pation active témoigne non seule-
ment de l'importance accordée à
l'exercice démocratique, mais
aussi de la volonté du peuple to-
golais de contribuer à façonner
l'avenir de leur nation.
Les observateurs nationaux et in-
ternationaux ont salué le dérou-
lement pacifique du processus
électoral, soulignant la transpa-
rence et l'intégrité qui ont carac-
térisé les opérations de vote. Des
mesures ont été mises en place
pour garantir la sécurité des élec-
teurs et assurer le bon déroule-
ment du scrutin, ce qui a permis
aux citoyens de s'exprimer libre-
ment et sans crainte.
En élisant leurs représentants au
parlement et aux niveaux régio-
naux, les Togolaises et les Togo-
lais ont manifesté leur désir de
voir leurs préoccupations et leurs
aspirations reflétées dans les dé-
cisions politiques. Les défis qui
attendent les nouveaux élus sont
nombreux, allant de la promotion
du développement économique à
la consolidation de la paix sociale,
en passant par la protection des
droits fondamentaux de tous les
citoyens.
Au lendemain des élections, il est
impératif que toutes les parties
prenantes, qu'elles soient poli-
tiques, sociales ou économiques,
travaillent ensemble dans un es-
prit de collaboration et de dia-
logue pour répondre aux besoins
et aux aspirations du peuple to-
golais. L'heure est venue de met-
tre de côté les divergences et de
s'unir autour d'un objectif com-
mun : bâtir un avenir meilleur
pour tous.
Les élections législatives et ré-

gionales du 29 avril 2024 reste-
ront gravées dans l'histoire du
Togo comme une démonstration
éclatante de maturité politique et
de détermination démocratique.
C'est avec optimisme que le pays
entre dans une nouvelle ère, forte
de l'engagement et de la volonté
de son peuple à œuvrer ensemble
pour un avenir prospère et inclu-
sif.

Togo, quelle
maTuriTé poliTique

remarquable !

Le Point Afrique: Pourquoi cette accé-
lération soudaine autour du calendrier
de la mise en œuvre de la nouvelle
Constitution?

Gilbert Bawara: Il nous est apparu plus
économe que la réforme ait lieu par voie par-
lementaire et avant les élections législatives
par respect et par considération pour les ac-
teurs politiques et les électeurs. L'objectif est
que tout le monde connaisse les règles du jeu
et que chacun mesure les conséquences et
enjeux de ces élections.

L'opposition continue de dénoncer un
« coup d'Etat constitutionnel ». Que lui
répondez-vous?
Le fait que l'opposition ait décidé de partici-
per à ce scrutin après avoir boycotté celui de
2018 est déjà une bonne chose. A charge,
aux candidats de l'opposition, de convaincre
sur le terrain. L'occasion leur est donnée de
faire de ces élections législatives et régio-
nales un référendum pour ou contre la ré-
forme constitutionnelle engagée. Ils ont
l'opportunité d'aller vers nos concitoyens
pour expliquer les raisons pour les lesquelles
ils y sont opposés et ce qu'ils feront s'ils rem-
portaient la majorité à l'Assemblée natio-
nale.
De notre côté, nous irons vers les popula-
tions pour leur expliquer le bien-fondé, les
avantages et les enjeux de cette réforme.
Notre message est clair: donnons-nous les
moyens de mettre en œuvre ce changement
de régime. Les Togolais trancheront le29
avril.

A supposer que l'opposition gagne la majo-
rité, libre à elle de mettre en œuvre ou pas
cette réforme. Elle peut très bien décider,
éventuellement, de rétablir la situation exis-
tante.

La question de la légalité et du droit est
au cœur du débat alors que le mandat
des députés qui ont définitivement
adopté la nouvelle Constitution a ex-
piré depuis fin décembre 2023 ?
Aucune disposition de la Constitution togo-
laise n'interdit aux députés en fin de mandat
d'exercer leurs prérogatives. Au contraire,
l'article 52 stipule que les députés qui jouis-
sent d'un mandat du peuple exercent pleine-
ment ce mandat jusqu’à la prise de fonction
effective de leurs successeurs. En 2006-2007,
c'est une Assemblée nationale en fin de man-
dat qui a procédé à une réforme constitu-
tionnelle sur question de la nationalité
ouvrant la voie à une candidature de l'oppo-
sant Jean-Pierre Fabre à l'élection présiden-
tielle de 2010. En 2013, j'étais ministre de
l'Administration territoriale lorsqu'une As-
semblée nationale en fin de mandat égale-
ment permis le vote d'une loi introduisant le
financement public des campagnes électo-
rales nationales dont la prise en charge des
délégués et des partis politiques dans les bu-
reaux de vote. En janvier dernier, les dépu-
tés ont procédé à l'augmentation du nombre
des députés de 91 à 113. Ce qui signifie que
le cadre juridique togolais est respecté. La
continuité de l'État est assurée.

Par  Tchaboré Bouraïma

Gilbert Bawara

« la limiTaTion du mandaT ne garanTiT pas la démocraTie »
Propos recueillis par Viviane Forson

avec notre correspondant à Lomé,
Blamé Ekoué

Le ministre Gilbert Bawara, ministre to-
golais de la fonction publique, dans un en-
tretien avec le confrère de  « le point
Afrique », revient sur les derniers dévelop-
pements au Togo, en l’occurrence, la révi-
sion de la constitution que vient de
procéder les députés le 19 avril 2024. Pour
lui, il serait plus économique que « la ré-
forme se fasse par voie parlementaire et
avant les élections législatives par respect
et par considération pour les acteurs poli-
tiques et les électeurs », ceci pour répondre
à ceux qui pensent que le pouvoir de Lomé,
a fait, se reprocherait quelque choses d’où
la changement soudain autour du calen-
drier de la mise  en œuvre  de la nouvelle
constitution.
Voici l’intégralité de l’interview

Qu'en est-il de leur légitimité?
La question de la légitimité des députés re-
lève d'une appréciation, c'est une opinion. Le
droit ne s'accommode pas des opinions et le
droit ne s'applique pas différemment au Togo.

Pourquoi le calendrier électoral initial
n’a-t-il pas été respecté et les élections
législatives et régionales tenues temps?
Parce qu'il y avait un certain nombre d’amé-
nagements en cours au sein de l'Assemblée
nationale, dont certains étaient sollicités par
l'opposition comme l'augmentation du nom-
bre de députés. Ce qui a mené à une nouvelle
date pour le scrutin législatif et régional.

Les Togolais ont, pour une grande majo-
rité, découvert la réforme constitution-
nelle le jour du vote du texte en
première lecture à l'Assemblée natio-
nale. Comment expliquez-vous cette ab-
sence de communication ?
Je crois que les deux initiatives qui ont été
prises par la suite par le président, à savoir
d'une part la relecture des textes et d'autre
part, l'ajournement désélections législatives
et régionales, ont été une occasion de remé-
dier au déficit de communication constaté, et
d'expliquer aux populations les enjeux.
Il s'agit tout de même d'une réforme majeure,
qui va faire basculer le pays dans un régime
parlementaire...
Cette réforme procède du constat que la cris-
tallisation autour de la fonction du président
de la République, la concentration des pou-
voirs entre les mains d'un seul homme ou
d'une seule femme était de nature à fragiliser
l’institution étatique. Concrètement, l’Etat se
retrouvait souvent affecté et désarticulé. Elle
procède d'une conviction réelle des députés
du parti UNIR, qui ont souhaité que nous
changions de modèle. Désormais, la magis-
trature suprême est, selon les termes de la
nouvelle Constitution, vidée de sa substance
puisque le nouveau président est privé de
toute prérogative.
Nous tirons aussi les enseignements des évé-
nements qui se sont produits dans la sous-ré-

gion. En 2014, les Burkinabè ont chassé
l'ex-président Blaise Compaoré du pouvoir,
mais, depuis son départ, le pays en est à son
cinquième président, et connaît une déstabi-
lisation sans précédent avec des attaques dji-
hadistes. Les Maliens ont fait partir IBK en
2020, quatre ans plus tard, le pays est plongé
dans l'incertitude. Il nous faut sortir de la lo-
gique de l'hyper présidentialisation pour faire
émerger des institutions plus ouvertes et
fortes.
Cette réforme va également nous permettre
de sortir des logiques de repli régional et eth-
nique et les partis vont comprendre que leur
avenir dépend de leur implantation sur le ter-
ritoire national. Cela permet de réduire les
tensions et les conflits politiques
Inutiles. Si au bout de six ans, les Togolais
ont le sentiment que ça ne marche pas, ils
peuvent désavouer leur Parlement. C'est
beaucoup plus honnête, plus loyal, sain et dé-
mocratique.

Vous citez le Mali, le Niger, le Burkina
Faso mais pourquoi pas le Nigeria, le
Ghana ou encore le Sénégal, qui vient de

tenir une élection présidentielle à en-
jeux ayant débouché sur une alter-
nance...

Deux principaux partis politiques dominent
la vie politique au Nigeria tout comme au
Ghana depuis l'indépendance de ces pays. Au
Sénégal, ce sont trois grands partis qui ryth-
ment la vie politique. Nous voulions tracer
une autre voie afin
d'aider les partis togolais à évoluer vers un
pluralisme rationnel. Nous ne pouvons pas
être dans un mimétisme permanent, surtout
quand il faut dans le même temps développer
nos économies, lutter contre le changement
climatique, etc.

Quel est votre modèle? Et pensez-vous
que le pays soit prêt à un tel change-
ment de paradigme?
L'Allemagne est notre inspiration. Il n'y a pas
de modèle parfait, tout dépend du comporte-
ment des femmes et des hommes.

Que faire de la limitation des mandats
Présidentiels pour laquelle des Togolais
se sont tant battus?
Je n'ai jamais été convaincu par la limitation
des mandats qu'ils soient présidentiels ou
autre. Cela ne garantit pas la démocratie.
Prenez le cas de la Tanzanie, le Chama cha
Mapinduzi de Julius Nyerere est toujours au
pouvoir depuis l'indépendance en 1962. Ce
qui change, ce sont les hommes et femmes,
mais c'est la même politique socialiste qui est
appliquée. Est-ce quelle alternative, c'est le
changement d’homme ou de femme ou c'est le
changement de politique ? Pourquoi voulez-
vous que des pays comme les nôtres, au mo-
ment où ils sont encore en train de bâtir leurs
États, Leurs institutions, leurs économies ne
tiennent pas compte de ces défis dans leur ap-
proche de la démocratie ?

C'est une remise en cause des luttes menées
depuis les indépendances africaines et sur-
tout les conférences nationales....
Nous devons nous demander si nous n'avons
pas commis d'erreurs collectivement, à un
certain moment. Je ne suis pas certain que
les chemins que nous avons pris nous ont
amenés aux objectifs fondamentaux que nous
recherchions à l'époque. Il ne faut pas persis-
ter dans l’erreur.
Je n'aime pas les termes démocratie à  l’Afri-
caine. Mais je dis tout simplement que les rè-
gles et les principes de la démocratie et de
l'État de droit ne Peuvent pas être appliqués
sans tenir compte du contexte local. Chaque
pays a  son histoire, ses réalités.

Les Togolais sont attachés au suffrage
universel direct pour choisir leur prési-
dent, que leur répondez-vous?
Désormais, l'élection des députés, des conseil-
lers municipaux et régionaux sera plus im-
portante que la présidentielle. Tous les
candidats seront tenus de travailler sur le
terrain afin d’avoir une assise solide et pou-
voir être élus soit conseiller municipal, soit
conseiller régional, soit député.
Ce sont les députés qui éliront le président de
la République qui remplira un rôle plus sym-
bolique, il sera une sorte d'autorité morale.
D'ailleurs, le futur chef de l'État peut n'ap-
partenir à aucun parti politique.
Quant au président du Conseil, il est l'éma-
nation d'une majorité par rapport à l'autre, il
est donc obligé de s’entendre avec l'Assemblée
nationale. Ce système nous parait bien plus
ouverte démocratiquement. Et puis sur le
plan financier, nous allons faire des écono-
mies en organisant quatre élections au lieu
de cinq. Ce n'est pas négligeable.

Est-ce un aveu d'échec de votre gouver-
nance qui n'a pas été capable de renou-
veler la classe politique?
C'est au sein de l'opposition togolaise que le
déficit de renouvellement de l ‘offre politique
est criant. Lorsque j’étais étudiant, Jean-
Pierre Fabre était secrétaire général de
l'Union des forces de changement (UFC)!
L'UNIR a su se renouveler et aujourd’hui nos
aînés sont devenus nos conseillers, ils ne sont
plus ministres ni députés.
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Les tendances des résultats
du double scrutin du 29
avril 2024 qui s’est tenu

au Togo sur toute l’étendue du
territoire ont commencé par être
connues depuis le mardi 30
avril.  Selon la Commission élec-
torale nationale indépendante
(CENI), le seul organe chargé de
publier les résultats, c’est
l’Union pour la
République(UNI), la majorité
sortante qui est en train  de
prendre le devant,  et ce de façon
très large. 
Ainsi, pour 8 circonscriptions

électorales, Yawa Tsegan Prési-
dente de l’ancienne assemblée,
Zouréhatou Kassah-traoré, Syl-
vain Atoute Outchantcha, Gbati
Yawanke Wake notamment ont
déjà leurs pieds à l’Assemblée

nationale.
Dans  les circonscriptions électo-
rales de Mô (2 sièges), d’Assoli (2
sièges), de Doufelgou (2 sièges),
de la Kéran (3 sièges avec 55 000
voix).  
A Bassar, les 03 sièges des dépu-
tés sont revenus à UNIR. S’’agis-
sant des conseillers, ADDI de
Aimé Gogué prend 1 siège et
UNIR rafle les 04 autres. 

… les autres résultats des
élections
Dans le Haho, UNIR, avec l’an-
cien Premier ministre Komi
Klassou comme tête de liste, en-
lève les 4 sièges de députés en
jeu avec plus de 77 000 voix. En
ce qui concerne les élections ré-
gionales, UNIR prend 5 sièges
de conseillers et la DMP gagne

le reste.
Même configuration à Anié où
avec 55 519 voix, UNIR rem-
porte le 2 sièges de députés. Ce
parti prend également les sièges
de conseillers régionaux dans
cette préfecture.
De même, dans les Lacs, UNIR
est en tête avec plus de 12000
voix tant pour les législatives
que pour les responsables et peu
bien prendre les sièges en jeu. 
Au fur et à mesure que les don-
nées sont communiquées par la
CENI, les tendances se confir-
ment généralement dans la par-
tie septentrionale du pays et
dans plusieurs circonscriptions
électorales dans le sud à seule-
ment quelques exceptions près.
Et en général, c’est clairement
une bérézina électorale pour les

grands partis de l’opposition qui
avaient commencé à dénoncer
depuis le jour du vote des bour-
rages d’urnes et autres fraudes
de la part des partisans du pou-
voir.
Mais il est clair que les oppo-
sants togolais n’ont pas su mobi-
liser leurs bases afin qu’elles
portent leurs voix sur eux ou
n’ont pas eu les moyens de
mieux préparer ces élections.
L’abstention massive dans la

circonscription électorale de
Golfe et Agoè-Nyivé par exemple
a bien jouer contre les partis
comme l’Alliance nationale pour
le changement (ANC) de Jean-
Pierre Fabre notamment.

Notons que les missions d’obser-
vation de l’Union africaine et de
la CEDEAO ont salué le dérou-
lement des élections auxquelles
ont pris part les partis majeurs
du pays.

Togo-Double scrutin du 29 avril

vers une large
vicToire du parTi unir ?

Les missions d’observations

saLuent La bonne tenue du scrutin

Le Président de la Répu-
blique, Faure Essozimna
Gnassingbé a reçu le

mardi 30 avril 2024, une déléga-
tion de la Mission d’observation
électorale de l’Union africaine
(MOE UA) conduite par l’Am-
bassadeur Calixte Aristide
Mbari.
La délégation séjourne au Togo
depuis le 21 avril 2024 dans le
cadre des élections législatives
et régionales qui se sont dérou-
lées hier sur l’ensemble du terri-
toire.
Au nom de l’instance continen-
tale, l’Ambassadeur Calixte
Aristide Mbari a fait au chef de
l’État le point de sa mission, et a
émis le vœu de voir les résultats
de ce double scrutin renforcer

davantage la démocratie, la paix
et la stabilité dans notre pays.
« Nous avons observé les élec-
tions.  Il est alors nécessaire, en
ce moment que nous puissions
également rencontrer la plus
haute autorité afin de partager
nos observations sur la conduite
du processus et échanger avec
Son Excellence sur un certain
nombre d’éléments dont il était
nécessaire de tenir compte pour
le renforcement de la démocratie
dans le pays. Nous sommes sa-
tisfaits de ces entretiens et nous
souhaitons que les résultats
puissent contribuer à l’ancrage
démocratique, à la consolidation
de la paix et la stabilité dans le
pays ».
La délégation a surtout salué le

l’ua saTisFaiTe du bon déroulemenT du processus

bon déroulement et le caractère
inclusif du processus électoral.
« La première impression, c’est

le fait que tous les partis poli-
tiques aient pu participer à ce
processus. C’est un élément fon-

La mission d’observation de
la Communauté des États
Sahélo-Sahariens (CEN-

SAD) a présenté, lors d’une
conférence de presse tenue,
mardi 30 avril 2024 à Lomé, son
rapport sur le déroulement des
élections législatives et régio-
nales du 29 avril 2024 au Togo.
Dirigée par Sangaré Youssouf,
ancien Ambassadeur du Bur-
kina Faso en Libye, la mission,
composée de sept (07) membres,
a observé les élections dans deux
régions du pays a savoir la Ma-
ritime, (Lacs, le Golfes) et les
Plateaux.
Au terme de sa mission, la délé-
gation de la CEN-SAD a noté,
dans toutes les zones visitées,
environ une cinquantaine de bu-
reaux de vote dans les trois ré-
gions, un bon déroulement des
votes.
« Le 29 avril 2024, à partir de 06
heures, les équipes d’observa-

teurs de la CEN-SAD se sont dé-
ployées sur le terrain… Les ob-
servateurs ont constaté que la
majorité des bureaux de vote ont
ouvert à temps. Au cours de
leurs missions, ils ont noté que
les matériels électoraux étaient
de qualité satisfaisante; l’empla-
cement des urnes et des isoloirs
garantissait respectivement la
transparence et la discrétion des
élections; les agents électoraux
maîtrisaient de façon générale

les opérations de vote; la pré-
sence des Forces de Sécurité
pour les Élections Législatives
et Régionales (FOSELR) était
effective et discrète, et la mis-
sion d’observation salue leur
professionnalisme; la disponibi-
lité des agents des bureaux de
vote envers les observateurs et
une bonne ambiance dans les
centres de vote ont également
été remarquées », a précisé M.
Sangaré Youssouf.

En ce qui concerne les insuffi-
sances observées, la mission a
remarqué une présence plus ou
moins effective des délégués des
partis politiques et peu de pré-
sence des observateurs interna-
tionaux dans certaines
circonscriptions électorales.
« Les membres des différentes
équipes d’observateurs de la
CEN-SAD se sont rendus dans
les bureaux de vote ciblés pour
assister au dépouillement et à la
clôture des bureaux de vote. Il
est à noter quelques contesta-
tions relatives à la détermina-
tion des bulletins nuls. Il y avait
encore des files d’attente des
électeurs dans certains bureaux
de vote à la clôture du scrutin »,
ont ajouté les observateurs de la
CEN-SAD déployés au Togo.
En conclusion, les observateurs
de la CEN-SAD estiment que «
les insuffisances constatées ne
sont pas de nature à entacher la
transparence et la régularité du
double scrutin du 29 avril 2024,
qui doit être considéré comme
libre, équitable et transparent ».
Il faut noter qu’à son arrivée le
27 avril, la mission d’observa-

tion dirigée par l’Ambassadeur
Youssouf Sangaré a rencontré
les premiers responsables de
plusieurs institutions impli-
quées, dont la CENI, pour s’in-
former sur les dispositions
prises pour le bon déroulement
des élections. Elle s’est félicitée
des innovations apportées, no-
tamment la mise en place d’un
système de consultation des in-
formations de l’électeur et de son
bureau de vote par SMS.
Par ailleurs, la mission a dé-
ploré le refus délibéré d’un parti
politique de rencontrer ses
agents.
« Nous avons été au siège de
l’ANC et avons cherché à ren-
contrer le leader du parti. Nous
sommes restés dehors pendant
plusieurs minutes. On nous a
clairement dit qu’il était là et
qu’il allait nous recevoir, mais il
ne l’a jamais fait. Nous sommes
restés à la porte pendant plus de
30 minutes, puis nous sommes
finalement partis. On nous a
traités comme des malfrats », a
dénoncé le chef de la mission.

Source : afreepress.net

damental. Il faut saluer tous les
acteurs politiques togolais qui
ont pris l’engagement de se pré-
senter dans cette course afin de
renforcer l’ancrage démocra-
tique donc la cohésion dans le
pays.  C’est un élément fonda-
mental ».

L’Union africaine s’est félicitée
de la participation accrue des
femmes au processus et leur re-
présentativité sur les listes élec-
torales. L’institution encourage
le pays à poursuivre les efforts
dans ce sens en vue d’assurer
une plus grande représentation
des femmes à l’Assemblée natio-
nale et dans les Gouvernorats
régionaux.

la mission d’observaTion de la
cen-sad rend public son rapporT
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Si le professeur David DOS-
SEH est convaincu qu'il
est nécessaire de réformer

les constitutions africaines qui
concentrent tous les pouvoirs
entre les mains d'un seul diri-
geant, mais conteste la procé-
dure actuelle engagée au Togo, il
est loisible d’en déduire que ses
actions ainsi que celles des pe-
tites associations qui gravitent
autour de lui, répondent à une
opération bien plus complexe
qu'une simple contestation.
Il y a bien plus important que la
contestation de la nouvelle
constitution togolaise eu égard
aux acteurs et personnalités
dont les noms sont régulière-
ment cités par certaines sources
en tant que lanceurs d’alerte. 
En effet, nos soupçons ont été
confirmés rapidement car de-
puis l'adoption de la nouvelle
constitution, ce monsieur a
transformé le siège de la Déléga-
tion de l'Union européenne en
quartier général où il se rend
presque tous les jours pour des
séances de travail qui ne sont en
réalité que des tête-à-tête avec
le Chef de la délégation de
l'Union européenne en per-
sonne.
On pourrait qualifier ces visites
de curieuses coïncidences, mais
lorsque que nous les analysons à
l’aune de l’actualité politique de
notre pays, nous avons de fortes
convictions que quelque chose de

nauséabond est en train de se
tramer dans les locaux de la Dé-
légation de l’Union Européenne
au TOGO. 
Une situation qui nous inter-
pelle et nous oblige d’écrire pour
lancer des alertes aux autorités
togolaises et les inviter à agir
pour ne pas dire réagir, face à ce
qui semble être un complot en
préparation contre notre pays en
cette période sensible.
À un moment où l’Union Euro-
péenne s’évertue à démasquer
les fonctionnaires espions à la
solde de la Russie ou de la Chine
en Europe, elle se permet d’au-
toriser que des réunions conspi-
ratoires s’organisent dans sa
Représentation togolaise contre
la souveraineté du Togo.
Pourquoi le professeur David
DOSSEH accepte-t-il de jouer au
Juda en pactisant avec les forces
malveillantes contre son pays et
son peuple ? 
Si tel doit être la norme, que re-
proche-t-on aux espions démas-
qués tout récemment au
Parlement Européen ? 
Si l'Union européenne n'accepte
pas ce genre de pratiques sur
son espace avec d'autres pays
comme la Chine ou la Russie,
pourquoi et au nom de quel prin-
cipe des relations internatio-
nales peut-elle se  le permettre
chez nous au Togo ?
Se saisir d’un événement aussi
crucial et sensible qu’une

échéance électorale pour fomen-
ter un complot contre un État
hôte, n’est rien d’autre que de
l’ingérence et de la provocation. 
Nous sommes indignés et nous
sommes dans l'obligation de le
dire sans prendre parti, afin que
les Togolais ouvrent les yeux.
Depuis que notre pays a pris cer-
taines décisions dans le contexte
politique sous-régional, il y a des
forces obscures, des forces impé-
rialistes qui ne sont pas du tout
satisfaites.
_L'indépendance et la prise de
distance  vis-à-vis de certains al-
liés traditionnels ne plaisent pas
à tout le monde, surtout à ceux
qui nous ont habitués à suivre à
tue-tête leur ligne de conduite

qu'ils estimaient être la meil-
leure._
Le Togo aspire à plus de souve-
raineté. Explorer d’autres expé-
riences en matière de
démocratie ne pose pas de pro-
blème en soi. Les autres démo-
craties ne se sont pas
construites en une seule décen-
nie. Le Togo a le droit d'expri-
mer son opinion. 
Joaquín Tasso Vilallonga, qui
orchestre tout cela depuis les lo-
caux de l'UE, doit comprendre
que les Africains, et particulière-
ment les Togolais, comprennent
mieux les micmacs et jeux d'in-
fluence qui se jouent dans nos
pays à travers de nombreux mé-
canismes, des traités aux orga-
nisations internationales en
passant par les chancelleries et
les institutions financières.
Les Africains voient clair et sa-
vent comment identifier les
formes d'ingérence possibles.
L'actualité au sein de l'Union
européenne et les élections pré-
sidentielles aux États-Unis nous
éclairent davantage et incitent
les Togolais à demander que ce
qui est interdit ailleurs ne soit
pas fait chez nous.
Joaquín Tasso Vilallonga est au
Togo pour le compte de l'Union
européenne, mais combien de
Togolais le connaissent, à part
DOSSEH et ses amis qui ont fait
du siège de l'UE au TOGO leur
quartier général pour fomenter
des opérations contre leur pro-
pre pays sous prétexte de projets
fallacieux ?
Depuis son arrivée dans notre
pays, combien de fois est-il sorti

sur le terrain pour comprendre
les réalités togolaises ?
_De toutes les manières, les To-
golais sont déterminés à préser-
ver leurs intérêts, sauf peut-être
le Docteur David DOSSEH qui
semble, pour des raisons incon-
nues, collaborer avec des forces
du mal._
Lui seul saura dans quelle com-
promission il s'est engagé avec
ces organisations et ce qui le
pousse à conspirer contre son
pays.
_Les dés sont jetés et les regards
sont tournés vers l'Union euro-
péenne au Togo. Il y a des pa-
triotes qui veillent au grain.
C'est l'occasion pour nous d'inci-
ter la diplomatie togolaise et
surtout l'administration territo-
riale à être plus vigilantes sur
les faits et gestes de Joaquín
*Tasso Vilallonga* et des ma-
rionnettes togolaises à sa solde._
La sérénité et la paix qui ont
prévalu jusqu'à présent dans
notre pays ne plaisent pas à tout
le monde, surtout ceux pour qui
l’instabilité des États africains
constitue une opportunité pour
pêcher en eaux troubles. 
A l’heure où la géopolitique in-
ternationale éveille les
consciences les plus émoussées
sur le sens réel de la progression
mondiale, il n y a que des intel-
lectuels tarés de l’acabit du pro-
fesseur David DOSSEH qui
acceptent encore de travailler
pour des vautours qui n’atten-
dent que la première occasion
pour les envoyer au cheol.

Veille Patriotique 🇹🇬

Le Président de la Répu-
blique avait à ses côtés le
Premier ministre, la prési-

dente de l’Assemblée nationale,
les présidents des institutions
de la République, des membres
du gouvernement, les représen-
tants du Corps diplomatique

ainsi que des autorités tradition-
nelles.
Empreint de solennité, ce défilé
traduit l’affirmation de la vo-
lonté du Président de la Répu-
blique, chef des armées de
renforcer la sécurité et de conso-
lider la paix et la stabilité.

qui uTilise le proFesseur david dosseh pour semer le
chaos dans noTre pays en ceTTe période élecTorale ?
Depuis l'adoption de la nouvelle constitution par l'Assemblée nationale togolaise, les
responsables de certaines associations se réclamant de la société civile, étrangement
proches du professeur David DOSSEH, se sont activées. Elles multiplient les activités
et les communications comme si elles étaient poussées par quelque chose .

Célébration du 64è anniversaire
de l’indépendance

le cheF de l’eTaT a présidé
un déFilé miliTaire
Il y a 64 ans, jour pour jour, le Togo a accédé à la souveraineté
internationale. La commémoration de cet événement histo-
rique a été marquée  le  27 avril dernier  par une prise d’armes,
des honneurs militaires et des démonstrations parachutistes
suivis d’un défilé militaire présidé par le chef de l’Etat, Faure
Essozimna Gnassingbé.

Le chef de l’État a apprécié le
passage des différentes unités
des Forces armées togolaises,
des corps paramilitaires ainsi
que celui des écoles de formation
militaire, et les a félicitées pour
la bonne tenue du défilé et qua-
lité de leurs prestations.
« C’était un beau défilé. Recevez
mes félicitations » a déclaré le
Président de la République.
En dehors de Lomé, des défilés
ont également eu lieu dans les
chefs-lieux des différentes pré-
fectures pour célébrer l’indépen-

dance du pays.
A la veille du défilé, le chef de
l’Etat a procédé à la ranimation
de la flamme de l’indépendance,
un geste symbolique qui rap-
pelle la lumière, la liberté obte-
nue de hautes luttes par les
héros nationaux.

Ce geste républicain du chef de
l’État, suivi de la sonnerie aux
morts et de l’exécution de
l’hymne national, « Terre de nos
aïeux », est un devoir de mé-
moire envers les héros natio-
naux.

C’est aussi une invite à tous les
citoyens à la vigilance et à la
préservation des acquis afin que
chacun à son niveau, contribue à
la construction de la nation,
dans la paix et dans la concorde.
La cérémonie s’est déroulée en

présence des présidents des ins-
titutions de la République, des
membres du gouvernement, des
autorités militaires, politiques,
administratives et tradition-

nelles ainsi que des représen-
tants du Corps diplomatique et
des organisations internatio-
nales.

Après la ranimation, le Prési-
dent de la République, Faure
Essozimna Gnassingbé s’est
rendu au Palais de Lomé où il a
assisté à un spectacle numé-
rique fait de sons, de lumières et
de vidéos mapping. Cette mani-
festation culturelle se propose
de valoriser les éléments spéci-
fiques du patrimoine matériel et

immatériel du Togo notamment
l’architecture, les danses et les
chansons du terroir ainsi que les
espèces végétales et animales.
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pharmacies de garde période du 29 avril  au 06 mai 2024
☎91 43 44 84 44 Av. de la
libération, en face de Brother
Home

*PHARMACIE STE RITA*
☎96 80 09 70 Rue avée
Doulassamé - Face Hôtel
SANA

*PHARMACIE BIOVA* 
☎70 23 19 23 Bd. Hou hët-
Boigny

*PHARMACIE BE-
KPEHENOU* 
☎70 45 25 03 Boulevard
Félix HOUPHOUET -
BOIGNY à Bè kpéhénou

*PHARMACIE CHÂTEAU-
D'EAU* 
☎96 80 08 88 Près Château
d'eau de BE

*PHARMACIE
EMMANUEL* 
☎90 09 94 03 637 Av.
Duisbur Face MIVIP
Kodjoviakopé

*PHARMACIE HOPITAL* 
☎22 20 08 08 Face Hôpital
CHU-Tokoin

*PHARMACIE ST KISITO* 
☎96 80 09 64 Bd. de la Kara
près du bar TAMTAM

*PHARMACIE DE LA
MAIRIE* 
☎91 03 21 21 39, Avenue
Nicolas Grunitzky
Nyekonakpoe

*PHARMACIE THERYA* 
☎70 44 81 77 Mangotigomé-
Route de la Foire
Internationale TOGO 2000 (à
300m de la Foire)

*PHARMACIE ST PAUL* 
☎22 61 85 08 Bd. Jean Paul
11

*PHARMACIE LE
JOURDAIN* 
☎92 38 30 50 Boulevard Léo
Old Sédar SENGHOR, face au
CEG Tokoin Wuiti

*PHARMACIE
HEDZRANAWE* 
☎22 26 49 61 Marché
HEDZRANAWE

*PHARMACIE KOUESSAN* 
☎96 80 10 01 En face du
stade de Kégué

*PHARMACIE J-MIMSHAK*

☎92 24 42 70 Rue Tchamba
964, à 50m de la base de
Satom 01 BP : 1391
Hountigomé Lomé - Togo

*PHARMACIE MAËLYS* 
☎70 44 86 79 1688, Bd
Malfakassa – Bè en Face de
NETADI

*PHARMACIE
MISERICORDE* 
☎96 80 09 45 BE-KPOTA à

300M de NISSAN, A côté de
la Station MRS

*PHARMACIE ELI-
BERACA* 
☎99 91 13 42 Route
d'Adidogomé, Immeuble
SIKOVIC face bureau de
poste

*PHARMACIE LA
REFERENCE* 
☎96 80 09 96 Route de
Kpalimé, Adidogomé
Assiyéyé, à côté du bar
Madiba

*PHARMACIE BONTE* 
☎96 80 09 00 Route de
SEGBE, Wonyomé-Adidogomé
en face de la station Sanol

*PHARMACIE AZUR* 
☎90 49 44 56 Apédokoè-
Gbomamé, rte d'Atigangomé,
Carrefour Obéna, près de
l'eglise Pentécôte

*PHARMACIE JAHNAP*
☎96 80 09 29 A côté de
l'EPP Gakli, DiŒolé-Gakli,
immeuble Favo

*PHARMACIE
CONFIANCE* 
☎70 15 78 46 Face GTA

*PHARMACIE LUMIERE* 
☎70 43 15 49
AGBALEPEDOGAN -
Lossossime près du
Rondpoint de l'Œuf

*PHARMACIE GROUPE C* 
☎99 98 20 87
Agbalépédogan face Clinique
la Victoire non loin de l'EPP
Groupe C

*PHARMACIE DES
ORCHIDEES* 
☎99 01 03 74 AGOE-
TELESSOU LEO 2000

*PHARMACIE
SOLIDARITE* 
☎22 50 37 07 Rue Avédji
Limousine, Près de l'UTB
Totsi BP : 8919 Lomé - TOGO

*PHARMACIE ARC-EN-
CIEL* 
☎70 42 50 00 Agoè-
Téléssou, à 50m du Carrefour
Margot

*PHARMACIE DE LA
VICTOIRE* 
☎70 45 74 92 Avédji
Wessomé, sur le Bd Faure
Gnassingbé (voie douane
d'Adid0gomé - Calf
Limousine), après les rails.

*PHARMACIE SHALOM* 
☎70 49 96 51 A oè-Cacavéli,
non loin de BKS. Sur la route
Agoè-Adidogomé

*PHARMACIE APOU
ANTOINE* 
☎70 41 36 12 Boulevard L
cée Agoè-Assiyé é Face
TOTAL Minamadou II

*PHARMACIE AGOE-
NYIVE* 
☎91 61 02 62 A côté de
l'Eglise Catholique d'Agoè-
Nyivé

*PHARMACIE
ELEMAWUSSI* 
☎92 34 06 80 Adétikopé,
Médina, Nationale NO I,
avant PIA (Plateforme
Industrielle)

*PHARMACIE ZONGO* 
☎70 49 96 55 Togbléko
carrefour Hermann entre
Orabank et la station Sanol
Togblékopé

*PHARMACIE LIDDY* 
☎70 90 19 60 AGOE-
DIKAME, Bernard Copé a
près la station CAP en face
du Camp de tir

*PHARMACIE LA MAIN DE
DIEU* 
☎93 40 21 21 AGOE
ASSIYEYE non loin de
l'église des Assemblées de
Dieu (Temple Galilée)

*PHARMACIE ALTA* 
☎70 08 46 46 AGOE
Anonkui Route Mission Tové
en face du Centre Culturel
Loyola

*PHARMACIE DIVINA
GRACIA* 
☎93 83 91 00 Quartier
Agoè-Fiovi Carrefour Bafana-
Bafana

*PHARMACIE ABRAHAM* 
☎92 25 99 83 AGOE –
Logopé Kosshigan

*PHARMACIE ZOSSIME* 
☎22 55 43 52 AGOE -
Zossimé, près du marché

*PHARMACIE ST
PHILIPPE* 
☎90 67 33 24 SANGUERA,
Rte Lomé - Kpalimé près de
la Station-service OANDO

*PHARMACIE EVA* 
☎92 16 32 32 SANGUERA,
Klikamé Non loin du T-OIL

*PHARMACIE M'BA* 
☎70 27 81 81 Agoè-
Légbassito. Route de Mission
Tové, 300 mètres après le
marché de Légbassito

*PHARMACIE BAGUIDA* 
☎70 42 47 77 Face CMS de
Baguida

*PHARMACIE LA FLAMME
D'AMOUR* 
☎70 45 70 14 Qt. Bobole
kope / Kpogan Non Loin du
cimétière Zogbedjimonou de
Kpogan

*PHARMACIE LA
PATIENCE* 
☎70 05 23 39 DJAGBLE, A
300 mètres du CMS Afokléfé

Dans le prolongement de sa politique d’expansion géographique
qui est de faire la ‘’Banque Autrement’’ Coris Bank pose ses
valises à Kpalimé (120 Km au nord-ouest de Lomé).

La cérémonie d’ouverture officielle de l’Agence de Kpalimé s’est dé-
roulée, jeudi 25 avril 2024, en présence des autorités administratives
et traditionnelles de la Préfecture de Kloto, des clients et partenaires
de Coris Bank de la place, et de quelques membres du comité de Di-
rection de Coris Bank International Togo.
Située sur la nationale N°05, rue du marché, en face de la station
Total Kpalimé, non loin de Fan Milk, la coquette Agence de Kpalimé
étend le nombre des agences de CBI Togo à 16, portant la banque à
la 6e position en termes de couverture réseau.
Déjà implantée dans la Région des Plateaux notamment à Atakpamé,
cette nouvelle agence, selon les premiers responsables de la banque

témoigne une fois encore, de la volonté de Coris Bank International
de renforcer sa présence et son image d’acteur de l’inclusion finan-
cière. 
La cérémonie d’ouverture a été couplée d’un don de matériel chirur-
gical au Centre Hospitalier Préfectoral en l’occurrence un aspirateur
de mucosité et d’un aspirateur chirurgical. Ces aspirateurs renforcent
le plateau technique des services de chirurgie et de gynécologie de
l’hôpital. Cette action RSE (Responsabilité sociétale de l’entreprise)
s’inscrit dans le cadre du concept des Coris Days réalisés chaque
année où Coris Bank International essaie de répondre au mieux aux
besoins sociaux et/ou environnementaux. 

A propos de Coris Bank International Togo
La première banque certifiée ISO 9001 : 2015 au Togo offre des pro-
duits et services bancaires à toutes les couches de la population. La
gamme élargie de ses produits et services ne cesse de séduire la clien-
tèle. Elle offre différents comptes d’épargnes accessibles à toutes les
bourses à savoir EPARGNE CORIS, CORIS KID, CORIS DADA,
CORIS KDO, CORIS LEADER, CORIS DIASPORA et CORIS ACA-
DEMIA ; des produits et services digitaux aussi innovants les uns
que les autres ; des crédits à des taux compétitifs aux particuliers et
aux PME-PMI ; une solution de Monnaie Electronique « Coris Money
» et la finance participative à travers sa solution de « Finance Isla-
mique ».
Seulement neuf (09) ans d’existence au Togo, CORIS BANK INTER-
NATIONAL couvre la ville de Lomé avec onze (11) agences notam-
ment l’agence Principale, l’agence Grand Marché, , l’agence du Port,
l’agence Baguida, l’agence Hedzranawoe, l’agence Adidogomé,
l’agence Agoè Bodjona, l’agence Atikoumé, , l’Agence Agoè-Sogbossito,
l’Agence Agoè-Atchanvé, l’Agence Adetikopé et l’intérieur du pays
avec cinq (05) agences à savoir les agences d’Atakpamé, Sokodé,
Kara, Cinkassé et aujourd’hui Kpalimé.

Source : afreepress.net

coris bank inTernaTional
Togo s’insTalle à kpalimé  

La Mission d’observation électorale de la CEDEAO a par-
tagé, ce 30 avril 2024, avec le Président de la Répu-
blique, Faure Essozimna Gnassingbé les conclusions de

sa mission au Togo dans le cadre du double scrutin législatif
et régional.
La délégation a salué le déroulement fluide et transparent
du processus, ainsi que son caractère paisible, ouvert et in-
clusif.
« Selon ce que nous avons observé dans les cinq régions du
pays, les élections étaient transparentes et inclusives.  Toutes
les parties prenantes étaient présentes. La CENI a bien tra-
vaillé avec une bonne communication. Les gens sont venus
voter selon les procédures requises. On a constaté aussi une
grande mobilisation de la jeunesse. Tout le monde était
content. Ce qui est important, tout s’est déroulé dans la paix
et la sérénité avec la participation des forces de sécurité » a
précisé Madame Fatoumata Jallow-Tambajang, cheffe de dé-
légation.
L’ancienne vice-Présidente de la Gambie a félicité le chef de
l’État, au regard de l’environnement favorable à ces élections
démocratiques.
« Nous remercions Son Excellence Monsieur le Président de
la République pour avoir contribué à un environnement pai-
sible et stable, pour qu’on puisse avoir des élections paisibles,
inclusives et transparentes » a-t-elle affirmé.
Pour rappel, la CEDEAO a déployé une équipe de 41 per-
sonnes dans les cinq régions du Togo pour s’assurer que les
élections législatives et régionales se tiennent suivant les
principes de l’instance sous-régionale tels que prévus dans le
Protocole additionnel.

Double scrutin du 29 avril 

la cedeao FéliciTe Tous
les acTeurs du processus
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